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La politisation du pèlerinage et la 
crise entre l’Arabie saoudite et le 
Qatar 

Le pèlerinage de La Mecque a commencé 
le mercredi 30 août, pour une durée de 9 
jours. Plus de deux millions de 
musulmans vont l’effectuer comme étant 
un des cinq piliers de l’islam. Mais cette 
année la crise dans le Golfe entre l’Arabie 
saoudite – responsable de la gestion et de 
l’organisation du pèlerinage – et le Qatar 
a affecté le phénomène religieux. 

La tension entre les deux États s’est 
cristallisée en juin, par la rupture des 
liens diplomatiques et économiques, puis 
lorsque le Qatar a propagé l’idée que ses 
citoyens ne seraient pas autorisés à 
entrer dans la mosquée. Cela a poussé 
l’Arabie saoudite à faire des gestes 
envers les Qataris, pour éviter toute 
accusation de politisation du pèlerinage. 

Le mercredi 16 août, le roi Salman a 
ordonné l’ouverture de la frontière pour 
permettre aux Qataris d’effectuer le hajj, 
en particulier le poste-frontière terrestre 
de Salwa. Il a également annoncé la mise 
à disposition d’une ligne aérienne depuis 
l’aéroport international du roi Fahd à 
Dammam vers les lieux saints. 
L’aggravation de la situation a eu lieu le 
20 août, quand l’Arabie saoudite a accusé 
le Qatar d'avoir empêché l'atterrissage 
de ses avions à Doha afin de transporter 
les pèlerins qataris. De son côté, la 
Commission nationale des droits de 
l'Homme du Qatar, liée au pouvoir, a 

estimé que seuls 60 à 70 pèlerins qataris 
avaient réussi à se rendre en Arabie 
saoudite, les médias saoudiens évoquant 
eux 1 200 pèlerins, bien loin des 12 000 
qui avaient fait le voyage l'année 
dernière. 

Les réactions sur les réseaux sociaux 
arabes ont été variées. Les hashtags les 
plus utilisés sur Twitter sont 
#L’ArabieSaouditePolitiseLePèlerinage, 
#L’ArrivéeDe1000PèlerinsQataris et 
#TamimAssiègeLesPèlerinsQataris. Tous 
les trois illustrent les tensions et la 
polarisation des opinions dans le Golfe 
entre les Saoudiens, les Qataris et 
quelques Émiratis. Certains internautes 
considèrent que l’Arabie saoudite politise 
le pèlerinage, en tant qu’autorité 
organisatrice, pour ses propres intérêts 
politiques. À l’inverse, les défenseurs de 
l’Arabie saoudite soutiennent sa décision 
d’offrir des facilités aux pèlerins qataris et 
accusent le Qatar de politisation. Aussi 
certains internautes proposent un 
contrôle international, et non saoudien, 
des mosquées sacrées pour éviter toute 
politisation. 

 

Les accusations de politisation du 
pèlerinage par l’Arabie saoudite  

Ces tensions ont lieu alors que cette année 
témoigne par ailleurs du retour des pèlerins 
iraniens chiites, absents l’an dernier à cause 
d’une crise diplomatique entre l’Arabie saoudite 
et l’Iran. 
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Aussi, certains internautes font référence cette 
dernière crise avec l’Iran, pour dénoncer la 
systématisation de la politisation du pèlerinage 
par l’Arabie saoudite : 

« Juste pour l’histoire, après l’Iran, c’est le Qatar. 
L’Arabie saoudite empêche les pèlerins d’aller au 
pèlerinage et les terrifie par la menace. C’est ainsi 
que les animosités se révèlent 
#L’ArabieSaouditePolitiseLePèlerinage » (@sul535, 
Qatari, 61 300 abonnés, 62 retweets, 92 likes).  

« #L’ArabieSaouditePolitiseLePèlerinage oui pour 
#LeMandatInternationalPourLePèlerinage parce 
qu’elle a empêché la Syrie, le Yémen, l’Irak, le 
Qatar, l’Iran et l’Égypte de faire le pèlerinage. Cet 
État doit renoncer à sa mainmise sur les places 
sacrées » (@alwahae1aa, 3 704 abonnés). 

D’autres comparent le comportement saoudien 
de favoritisme envers des musulmans chiites et 
soufis, qui ont des pratiques propres lors du 
pèlerinage, à la discrimination envers les 
Qataris sunnites : 

« Pour la première fois, l’Arabie saoudite permet 
aux Soufis et aux Iraniens de pratiquer leurs rituels 
lors du pèlerinage. Cela confirme que 
#L’ArabieSaouditePolitiseLePèlerinage au profit de 
ses relations avec les Émirats et l’Iran »  
(@jassimsalman, Qatari, 42 100 abonnés, 19 
retweets, 18 likes). 

Par ailleurs, des internautes accusent l’Arabie 
saoudite de manipuler la communauté 
internationale par des mensonges en 
prétendant accueillir des pèlerins qataris, et par 
l’utilisation du pèlerinage à des fins purement 
politiques : 

« Le mensonge est le héros de la crise du Golfe, du 
piratage à la politisation du pèlerinage. Mais on 
n’en est qu’au début et il faut anticiper plus de 
mensonges et de stupidité [de la part de l’Arabie 
saoudite] 
#L’ArabieSaouditePolitiseLePèlerinage » (@sadeq_
mohammad, qatari, 40 300 abonnés, 94 
retweets, 96 likes) 

« Ils s’efforcent de combattre l’islam politique, puis 
ils instrumentalisent le pèlerinage pour prendre des 
positions politiques en fonction de leurs intérêts 
#L’ArabieSaouditePolitiseLePèlerinage » 

(@BoMuhannd, qatari, 34 300 abonnés, 26 
retweets, 23 likes). 

« Après que le Qatar a déposé plainte auprès de 
l’ONU que #L’ArabieSaouditePolitiseLePèlerinage, 
Salman [le roi Salman ben Abdelaziz Al-Saoud] 
s’agenouille devant le Qatar et ouvre le poste-
frontière de Salwa 
#LeRoiSalmanAccueilleLesPèlerinsQataris » 
(@FawzyOmar, 5 360 abonnés). 

De même, la caricature ci-dessous montre 
l’Arabie saoudite comme une poule qui produit 
l’œuf du terrorisme, mais qui en même temps 
accuse le Qatar – le coq ici – d’être 
responsable de produire ce terrorisme sur la 
scène internationale (@mohdalsuwaidi7, qatari, 
77 500 abonnés, 32 retweets, 49 likes) 

 

 

Une comparaison entre les pèlerins 
chiites et les Qataris 

Des internautes dénoncent le comportement 
saoudien à deux visages, en proposant une 
comparaison entre le fait de faciliter les 
procédures du pèlerinage pour les musulmans 
chiites, et les difficultés imposées aux Qataris : 

« L’Arabie saoudite s’affronte au Qatar et 
complexifie les affaires du pèlerinage, tandis qu’elle 
est en conciliation avec l’Iran. L’Arabie saoudite a 
été soumise aux conditions iraniennes » 
( @dralkubaisi_m, 137 000 abonnés, 32 
réponses, 130 retweets,126 likes). 

D’autres font une comparaison avec une 
institution religieuse comme le Vatican, pour 
diaboliser l’Arabie saoudite : 

« Même le Vatican n’a interdit à personne d’y aller 
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et n’a pas utilisé sa force religieuse pour politiser la 
situation, même l’Iran qui prône le chiisme 
duodécimain ne l’a pas fait, tandis que l’Arabie 
saoudite a pu le faire [d’interdire la visite d’un 
groupe de pèlerins] » (@hassanalishaq73, 57 100 
abonnés, 134 retweets, 180 likes).  

 

Des défenseurs de l’Arabie saoudite 

Parmi les internautes, de nombreux Saoudiens 
ont essayé de défendre l’Arabie saoudite en 
accusant le Qatar et sa chaîne télévisée Al-Jazira 
de diffuser des mensonges : 

« Tu es un menteur ! L’Arabie saoudite n’a pas 
empêché l’accès aux pèlerins qataris. L’Arabie 
saoudite a ouvert la porte de passage terrestre et a 
annoncé la disponibilité d’une ligne aérienne. Et 
pourtant votre gouvernement et vos compagnies 
ont interdit les vols pour le pèlerinage » 
(@husam_15f). 

« La chaîne Al-Jazira est menteuse, le royaume 
[l’Arabie saoudite] a bien accueilli les pèlerins 
qataris et elle a donné l’ordre de financer leur 
entrée. De même, plus de 500 pèlerins qataris sont 
entrés. Le royaume a envoyé des avions pour 
transporter les Qataris mais Tamim a refusé leur 
entrée » (Seliman Al-Radi, un commentaire 
posté sur Facebook le 31 août). 

 

Des accusations de politisation du 
pèlerinage par le Qatar   

Des critiques sont adressées à Cheikh Tamim 
ben Hamad Al-Thani, l’émir du Qatar, accusé 
de ne pas tenter de résoudre véritablement la 
crise, l’utilisant au contraire pour d’autres 
calculs : 

« L’histoire doit retenir que Abdallah Al-Thani a 
facilité avec amour la voie pour les pèlerins qaratis, 
tandis que Tamim [Tamim ben Hamad Al-Thani] 
est comme l’entrave sur leur chemin. 
#TamimAssiègeLesPèlerinsQataris » 
(@Althani1Nora, 13 500 abonnés, 438 
Retweets, 310 likes).  

« Doha veut se servir de la saison du pèlerinage 

pour mélanger les dossiers et sortir de son blocus » 
(Abdulmomen Miah, un commentaire posté sur 
Facebook le 30 juillet). 

Aussi, des critiques sont adressées aux Qataris 
qui soutiennent la politique de Tamim, les 
qualifiants de clients payés :  

« Où sont les voix des Qataris payés qui ont accusé 
l’Arabie saoudite de politisation du pèlerinage !! 
Voilà #TamimAssiègeLesPèlerinsDuQatar et fait 
intervenir la politique dans leurs droits légitimes. Où 
sont les batteurs ? [Ceux qui jouent du tambour, et 
c’est une expression arabe utilisée pour qualifier 
négativement les soutiens d’une personne] » 
(@AwatifAlmutawa, émiratie, 7 662 abonnés). 

Les dirigeants politiques du Qatar ont été aussi 
critiqués pour avoir tissé des complots depuis 
des années afin de faire tomber les régimes de 
la région, et en particulier celui de l’Arabie 
saoudite : 

« Pendant des années, le Qatar rassemble et 
mobilise de l’argent, des ressources et des clients 
pour faire chuter les États arabes, mais maintenant 
#L’ArrivéeDe1000PèlerinsQataris fait tomber sa 
propre légitimité » ( @muammarsaqr, saoudien, 
3 647 abonnés, 66 retweets, 41 likes). 

« #L’ArrivéeDe1000PèlerinsQataris l’histoire 
racontera qu’un État a mobilisé des milliers pour 
faire s’effondrer la légitimité des autres États, mais 
seulement mille personnes ont fait chuté sa 
légitimité » (@k_zahrani, saoudien, 625 
abonnés, 52 retweets, 28 likes). 

Des internautes ont essayé de prouver les 
mensonges du Qatar, qui diffuserait de fausses 
informations pour influencer l’opinion publique 
régionale et musulmane et pour sortir de son 
isolement dans la région après la crise 
diplomatique avec plusieurs États : 

« La preuve de l’échec du régime qatari à 
convaincre que l’Arabie saoudite politise le 
pèlerinage. Il est affirmé au monde entier que le 
Qatar a forcément essayé de politiser le pèlerinage, 
et même #L’ArrivéeDe1000PèlerinsQataris le 
discrédite » (@monther72, 44 700 abonnés, 290 
retweets, 137 likes). 

« C’est le Qatar qui a privé les Qataris du 
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pèlerinage et a fermé leur inscription. Il ment 
comme l’Iran » (Ez Al-Dine Ali Ali, un 
commentaire posté sur Facebook le 30 juillet). 

 

La confiance dans la conscience du 
peuple qatari 

Des internautes ont mentionné l’importance de 
séparer non seulement le peuple qatari de son 
gouvernement, mais aussi de séparer le peuple 
qatari réel et le peuple qatari des réseaux 
sociaux : 

« Le peuple qatari est totalement conscient du 
dilemme causé par son gouvernement complotiste. 
C’est ainsi qu’ils n’obéiront à aucune des directives 
et surtout celles qui concernent le pèlerinage 
#L’ArrivéeDe1000PèlerinsQataris » ( @asael_qtr, 
qatarie, 29 100 abonnés, 19 retweets). 

« La réponse des pèlerins qataris, à l’appel du Roi 
Salman et la médiation du Cheikh Abdallah Al-
Thani, est une preuve scientifique que les Qataris 
de la patrie ne sont pas les Qataris de Twitter 
#L’ArrivéeDe1000PèlerinsQataris » (@KsaBanker, 
saoudien, 67 600 abonnés, 377 retweets, 109 
likes). 

« Le nombre des pèlerins qataris atteint les 1 340, 
ce qui prouve leur refus des politiques du régime 
des Hamadis [de Tamim ben Hamad Al-Thani] qui 
essaie de politiser le pèlerinage, ainsi que leur 
confiance dans les privilèges qui leur ont été offerts 
par l’Arabie saoudite » (@AboQaed_Alzyadi, 
saoudien, 2 426 abonnés, 42 retweets 18 
likes).  

La caricature ci-dessous montre le 
gouvernement qatari comme un homme mais 
aussi un mur qui tente d’entraver, en vain, 
l’accès au pèlerinage d’un pèlerin qatari. 

 

Des demandes de séparation entre 
le religieux et les intérêts politiques  

Plusieurs internautes ont appelé à éviter toute 
politisation d’un phénomène sacré, d’autres 
critiquant fermement la façon dont l’Arabie 
saoudite gérait les affaires du pèlerinage :  

« Il ne faut pas politiser le pèlerinage, peu importe 
le contexte et la situation politique entre les États. 
Dieu a créé cette maison [les mosquées] pour le 
bien-être de tous les croyants et le fait d’en priver 
l’accès à quelqu’un, c’est considéré comme défier 
les ordres divins » (Sinbille Mabuka, commentaire 
posté sur Facebook le 23 août). 

« Jusqu’à maintenant, l’Arabie saoudite fait 
obstruction dans l’affaire du pèlerinage des Qataris. 
Séparez le pèlerinage de la politique, ce sont des 
sacralités et non pas vos possessions. Elles sont 
pour tous les musulmans 
#L’ArabieSaouditePolitiseLePèlerinage » 
(@jabr_albuainain). 

Mais des internautes sont allés plus loin en 
faisant des propositions comme la création d’un 
organisme islamique qui serait responsable de la 
gestion des sites sacrés, pour éviter toute 
tension future : 

« Le monde musulman doit réviser sa pensée 
concernant l’internationalisation des sites sacrés, 
soit par la mise en œuvre d’une constitution qui 
organise la relation entre l’État saoudien et les 
pèlerins de façon à empêcher la politisation du 
pèlerinage, soit en délégant la gestion de ces sites 
sacrés à un organisme islamique qui sera composé 
de tous les États du monde musulman et qui  
fonctionnera sous la supervision de la conférence 
des États islamique » (Touat Said, commentaire 
posté sur Facebook le 31 août). 

« Si Dieu le veut, les Nations Unies interviendront 
pour gérer le pèlerinage et pour sortir le corps 
saoudien sioniste de cette affaire » (Ahmed 
Fahmy, un commentaire posté sur Facebook le 
27 août). 


